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Comidit . 43
D. Juan.

Voili ta charitc *.
F I ER R O T.

Je m ' ris d ' queuqu ' venr qui fouffle ,
Et i'm ' en vas a ta tante cn lächer quatrcmots ,
Laiflc faire.

( / / s*en va . )
D . Juan.

Ä Ia fin il notis laifle en repos ;
Et je puis ä la joie abandonner mon ame.
Que deraviflemcns quand vous ferez ma femmei
Sera-t -il un bonhcur dgal au mien,?

Sganarelle , voyant Alatburitic.
Ah , ah l

Voici l' autre.

S C E N E IV.

D . JUAN , CHARLOTTE , MATHURINE.
SGANARELLE.

M A T H U R I N I.

IVjIonsieu , qu ' cs don qu ' oii faitcs -lä ?
Es-qu' ou parlez . d' amour ä Charlotte ?

D. J u a n , a Mathmine»
Au contraire ,

C 'eftqu ' ellcm ' aime ; & moi , comme je fuisfincere a
Je lui dis quedeja vous pofledex mon cceur.



44 Lc Feflin de Pierre ^
Charlotte.

Qu ' es-ce donc que vous veut la Mathurinc?
V . J u A N , a Charlotte.

Elle a peurQue je nc vous dpoufc ; & je viens de Iiü dire
Que je vous Tai piomis.

Mathurin e.

Quoi , Charlotte , es1 poiu - rite J
H . J u a n , ^ A-Jatburine,'

Tout ce que vous diicz ne fervira de rien.tllc ine vcut aimer.

Charlotte.

Mathurinc y eft -il bien ,D ' cmpecher que Monfieu .. .
D . J u a n , a Charlotte.

Vousvoycz qu ' elle enrage.
Mat - hurine.

Oh j je n ' cmpcche rieh , il m ' a diJja. . .
D . Juan , A Charlotte.

Je gageQu ' elle vous foutiendra qu ' elle a re ^umafoi.
Charlotte.

Je n 'penfois pas . . .
D. J u a N , a Mathurine.

« Gageons qu ' elle dua de moi
Que j ' aurai fait fermentde la prendre poui femniö,

Mathu rini.
Vou v' ne un peu trop tard»



Comedie. 45
Charlotte.

Vous Ic dites.

M a t h u r i n e.
Tredamc.

Pourquoi mc difputer ?
Charlotte.

Vis q' Monfieu me veut bicn.
Mathurin e.

C'eftmoi qu ' il vcut plutot.
Charlotte.

Oh , pourtant j' n ' en ct'oi ricn.
Mathurins.

Ii m ' a vuc la piumicic , &: m ' la dit ; qu ' il rcpondc.
Charlotte.

Si v-s-a vu la prumicre , il m ' a vu la fecondc,
Et m ' veut epoufer.

M AT HURINE.
Eon .. .

D. Juan , a Matkttrtne.
He , que vous ai~]'e dit *

Mathurin e.

C' eft moi qu ' il dpoufra . Voyez le bei cfprit.
D. J u A N , k f 'harlotte.

N 'ai - jc pas devine* ? La folle I Je l' admke.
Charlotte.

Si ' e n' avon pas raifon , lc via qu ' cft pour lc dire,
II fait notre quciclle.

Mathurin e.
Oui , puis - qu ' i fait fqu ' cn eft,

Qui nous jugc.



46 Le Fefiin de Pierre >
Charlotte.

Monficu , jugti nou , fi vou plaJtj 1La qucule cft parmy nou .. .
Math urin e.

Gageons quc c' efl: moi qu ' il aime,Vou zallez voir.

Charl OTTS.
Tant micux , vou zallez voir vou -mcmc.

MäT HURINE.
Ditcs.

Charlotte.
Parlez.

D . J U A N.

Comment , cfl-cc pous vous moquer?Qucl bcfoin avez -vous de nie faire cxpÜquer i
A l' une de vous deux j'ai promis manage ,J ' en demeure d 'aecord , cn faut - il davantage ?Et chacunc de vous , dans un debat fi prompt,Ne faic- elle pas bien com ;nc les chofes vont ?
Celle ä qui je mc fuis engage , doit peu craindre
Cc quc pour l' e' tonncr l' autre s'obftine ä feindre jEt tous ces vains propos nc font qu 'ä me*prifcr,l 'ourvu que je fois pret toujours ä l' cpoufer.Qui va de bonne foi , haic les difcours frivoles ;J 'ai promis des effets , Iaiffbns -Iä les paroles.C' cft par eux que je fonge ä vous mettre d 'aecord jEt l' on faura bientotqui de vous deux a tort,Puifqu ' cn me maiiant je dois faire connoirre

Pout laquclle l'amour dans mon cceur. a fu naitre.
{ A JMjthttrine . )

tailTcz - Iafe flattcr , je n ' adore quc vous.



Comedie, 47
( A Charlotte . )

Ncla detrompez point >je fcrai votre tfpoux.
( A Mathtirin *. )

Ii n'cft charmes fi vifs qui n ' cfFaccnt Ics vötres.
( A Charlotte . )

Quand on a vu vos yeux , on n ' en peut fouffrir
d' autres.

Un affaire me preffe , 5c je cours l' achcvcr.
Adieu. Dans un momcnt jcvicns vous rctrouver.

S C E N E V.

MATHURINE , CHARLOTTE,
SGANARELLE.

Charlotti.

C 'est moi qui l' y plaft mieux , au moins.
Mathur ine.

Pourcant je pcnfe

Qucje l' epoufcron.
SGANARELLE.

Je plains votre innoccncc,

Pauvres ieunesbrebis , qui , pour trop cröir 'e un fou,

Vous -mcmc vous jettez dans la guculc du loup.

Croycr .-moi toutcs dcux , nefoyez point fi promptes
A vouslaiffer äinfi duper par de bcaux contes,

Songcz ä vos oyfons , c' eft U plus aflurc.
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